
L'ÂNE DE BURIDAN 
 
Un âne affamé et assoiffé fait face à un dilemme. 
À sa gauche, un tas de foin doré, invitant. 
A sa droite, un seau plein d'eau douce. 
Le pauvre animal est exactement à mi-chemin entre les deux, incapable de décider ce dont il 
a le plus besoin. 
Son estomac grogne, sa gorge sèche. 
Mais son esprit est complètement bloqué. 
Cette scène apparemment comique cache une réflexion profonde qui a captivé les penseurs 
depuis des siècles. 
La question est connue comme le « paradoxe de l'âne de Buridan ». Et ça nous apprend 
comment une RATIONALITÉ EXCESSIVE peut nous conduire à l'inaction totale. 
Voici le point crucial : l'âne, dans sa tentative de prendre la décision "parfaite", finit par n'en 
prendre aucune. 
Sa logique impeccable devient sa ruine. 
Alors que nous débattons en interne des mérites du foin comparé à ceux de l'eau, le temps 
passe sans relâche. 
Et le résultat est aussi tragique qu'absurde : l'âne meurt de faim et de soif, entouré de tout ce 
dont il avait besoin pour survivre. 
Maintenant demandez-vous : combien de fois vous êtes-vous retrouvé dans une situation 
similaire ? 
Peut-être entre deux boulots, deux maisons ou deux relations. 
L'indécision, alimentée par la peur de se tromper, peut nous paralyser et nous rendre 
incompétents. 
 
La morale du conte de fées est la suivante : la vie n'attend pas que nous prenions la décision 
parfaite. 
Parfois, toute décision vaut mieux que rien. 
Ne laissez pas votre vie devenir une version humaine du dilemme de « l'âne de Buridano ». 
 
Rappelez-vous : comme vous hésitez, le foin pourrit et l'eau s'évapore. 
Prenez toujours une décision, faites un pas en avant, et si vous faites une erreur, au moins vous 
l'aurez fait en bougeant 


